
La Vème République 

et la défense nationale 

(des années soixante aux années quatre-vingt-dix) 
 

Part des dépenses militaires dans le budget de l’Etat 

                                          et dans le produit intérieur brut (PIB) 

 

1960.1968 28,5 / 20%                                      

  6,2 /   4,5% 

1970-1980                                17,8 / 17% 

                                                  4,2  /   4% 

1980-1992                                15,5 / 14,7% 

                                                      4 / 3,2% 

 

1960.1992 le poids des dépenses militaires passe de 6,2% du PIB à 3,2% 

divisé par deux, mais en période de croissance (avec inflation de 1973 à 1988) 

 

1960.1992 le poids du budget militaire dans le budget général passe de 28,5% à 14,7% 

divisé par deux, mais 30 ans d’augmentation du budget de l’Etat 

 

Une inflexion budgétaire de 1985 à 1994  

- en francs courants le budget passe de 150 milliards (1985) à 200 milliards (1994) 

- en francs constants                              150                              150 

 

Une diminution forte des moyens conventionnels des Armées de 1976 à 1994 

 

Armée de Terre  [755000 hommes (1960)]                    

325000 hommes (1970)                     blindés   2150 (1970)               

338000 hommes (1985)                                   1662 (1985) 

240000 hommes (1994)                                   1000 (1994) 

 

Armée de l’Air (avions de combat)                         Marine (bâtiments de combat) 

1970     400                                                          1970   270000 tonnes 

1985 300                                                          1994   170000 tonnes 

1994     200 

 

A comparer à l’évolution de la force de frappe 

 

Années soixante phase de construction : expérimentation, études, mise en construction des matériels et 

50% des dépenses militaires 

 

Années soixante-dix phase de consolidation : force océanique stratégique (FOST), missiles balistiques 

(ICBM/SSBS), arme nucléaire tactique (ANT) et missile air-sol moyenne portée (ASMP) et 40% des 

dépenses militaires 

 

Années quatre-vingt phase de consécration : apogée en termes de dépense et de corpulence (6 SNLE, 

16 SSBS, armes nucléaires tactiques) et le tiers d’un budget en baisse constante 
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